
Débouchés à bac + 5 (master, école), dans 

les secteurs de la communication, de la docu-

mentation, de l’information, de l’édition, de la 

culture... 
l  Les licences générales de langues conviennent 

aux L dotés d’un très bon niveau en langues. 

Deux filières au choix : langues étrangères appli-

quées (LEA) au droit, à la gestion, à l’informati-

que… pour ceux qui veulent continuer l’étude de 

deux langues vivantes et qui visent des emplois 

en entreprise (traduction spécialisée, par exem-

ple) ; langues, littératures et civilisations étran-

gères (LLCE) pour ceux qui veulent approfondir 

l’étude d’une langue vivante, mais aussi de la 

littérature, en vue d’enseigner ou de se former 

aux métiers de la traduction (bac + 5).
l  Les licences générales de sciences du langage 

donnent plus spécifiquement accès aux indus-

tries de la langue (traduction spécialisée, traite-

ment informatique des langues).

> Sciences humaines et sociales
Les bacheliers L représentent plus du quart des 

effectifs de la filière.
l  Ils ont le choix entre philosophie, psychologie, 

sociologie, histoire, géographie... Des études 

 Université
Près de 70 % des bacheliers L choisissent l’uni-

versité. Ils s’inscrivent d’abord en licence géné-

rale (pour 3 ans), avant de se spécialiser dans le 

cadre d’un master (2 ans). Les filières littéraires 

mais aussi le droit sont les plus adaptés.

> Lettres et langues
Ces filières sont privilégiées par les bacheliers 

L qui y représentent près de la moitié des effec-

tifs.
l  Les licences générales de lettres s’adressent 

aux passionnés de littérature et aux amoureux 

de la langue, qu’ils souhaitent enseigner ou 

non. Deux spécialités au choix : lettres moder-

nes, pour ceux qui veulent continuer 

l’apprentissage d’une langue vivante 

et qui s’intéressent à la littérature 

récente ou comparée ; lettres classi-

ques, pour ceux qui souhaitent étu-

dier le latin et/ou le grec, et qui s’in-

téressent aux littératures et civilisations 

anciennes. Dans tous les cas, il faut réunir 

des capacités rédactionnelles, savoir élaborer 

un plan, organiser une argumentation.

Le bac L donne des atouts pour réussir dans le domaine des arts, des lettres  
et des langues à l’université. Un choix plébiscité par une majorité de bacheliers  
qui optent pour ces études, mais aussi pour le droit, le social et les sciences humaines. 

après le bac l
                                                    [ Littéraire ]
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Où vont les bacheliers L ?

Source : RERS 2009 (DEPP-MEN)
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(principalement 

en licence)

BTS ou DUT
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Classe prépa

Autre formation
ou vie active

Source : RERS 2009 (DEPP-MEN)

Où vont les bacheliers L ?

longues qui requièrent une solide culture géné-

rale, des qualités d’expression, une aisance à 

manipuler les données chiffrées et les représen-

tations graphiques : cartes, courbes, tableaux  

(géographie, sociologie, psychologie).
l  Une formation spécialisée à bac + 5 (master, 

diplôme d’école) est requise pour entrer dans 

la vie active : documentation, journalisme, urba-

nisme, aménagement, relations publiques...

> Arts
Ce domaine intéresse d’abord les bacheliers 

L qui ont suivi l’enseignement de spécialité en 

terminale.
l  Ils peuvent choisir entre plusieurs licences 

générales : arts plastiques, arts du spectacle, 

histoire de l’art et archéologie, musique.
l  Ces études ne préparent pas aux métiers 

artistiques, mais à l’enseignement, aux métiers 

de la culture, de la communication... à bac + 5.

> Droit, sciences politiques
On compte 20 % de bacheliers L dans la filière 

juridique qui mène aux métiers de la justice, du 

notariat, du conseil aux entreprises, des res-

sources humaines...
l  Les études de droit et de science politique 

requièrent un esprit méthodique, de bonnes 

capacités de synthèse et d’analyse, des quali-

tés d’expression en français. 
l  Les spécialisations à choisir en licence : droit 

privé, droit pénal, droit public, droit des affai-

res, droit international, science politique… pré-

figurent les orientations de master. 

l  La formation professionnelle se déroule 

en école ou en institut, après réussite à un 

concours. Recrutement à différents niveaux : 

bac + 2 (pour être greffier), bac + 3 (attaché de 

la fonction publique), bac +  4 (avocat, magis-

trat, huissier) ou encore bac + 5 (commissaire 

de police).

> Économie et gestion
Quelques bacheliers L se dirigent vers ces filiè-

res qui forment en 5 ans (master) à la gestion, 

aux ressources humaines, aux métiers des 

assurances ou de la banque.
l  Par son côté pluridisciplinaire, la licence géné-

rale d’administration économique et sociale 

(AES) est la plus adaptée aux bacheliers L.

 BTS – DUT
13 % des bacheliers L choisissent une forma-

tion en 2 ans préparant au domaine des servi-

ces. Recrutant sur dossier scolaire, les BTS et 

DUT associent cours théoriques, pratique profes-

sionnelle et stage de terrain. Une fois diplômé 

à bac + 2, on peut entrer dans la vie active ou 

continuer ses études, principalement en licence 

pro.

> Les brevets  
de technicien supérieur (BTS)
10 % des bacheliers L préparent un BTS, en 

lycée ou en école. 
l  Les spécialités les plus adaptées sont : ani-

mation et gestion touristiques locales (AGTL) ; 

assistant de manager ; communication ; assu-

rance ; notariat.
l  À noter : les BTS des arts requièrent souvent 

une année de mise à niveau en arts appliqués 

(MANAA).

> Les diplômes universitaires  
de technologie (DUT)
2 % des bacheliers L s’inscrivent en institut uni-

versitaire technologique.
l  Les spécialités à privilégier : carrières juridi-

ques ; carrières sociales ; information-com-

munication (avec une option journalisme très 

sélective à Tours et à Lannion) ; techniques de 

commercialisation.
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 Écoles
13 % des bacheliers L s’inscrivent en école spécia-

lisée en vue de préparer, en 3 à 5 ans, un diplôme 

professionnel ou d’État (DE) dans les domaines 

artistique, paramédical, social, juridique, com-

mercial... Accès sur concours ou dossier.

> Santé, social
l  Les écoles sociales préparent en 3 ans post-

bac au DE, obligatoire pour exercer  : assistant 

social, éducateur… Accès sur concours.
l  Les écoles paramédicales préparent en 3 ans 

au DE ou en 4 ans au certificat de capacité, 

obligatoires pour exercer. Les métiers d’infir-

mier et d’orthophoniste sont accessibles aux L. 

Les autres (kiné, pédicure…) recrutent sur profil 

scientifique. 

> Arts, architecture
l  La plupart des écoles d’art recrutent sur 

concours ou sur dossier après le bac, pour 3 à 

5 ans. Une préparation est recommandée.
l  Les écoles d’architecture (5 ans) exigent un 

solide niveau en maths.

> Traduction – interprétariat
Parmi les six écoles spécialisées, certaines 

recrutent post-bac, pour 5 ans d’études. À 

noter : l’Institut national des langues et civili-

sations orientales (Inalco) forme aussi des tra-

ducteurs.

> IEP, commerce
l  Les neuf instituts d’études politiques (IEP) 

recrutent sur épreuves post-bac, pour 5 ans 

d’études dans des domaines variés : économie, 

gestion, international, communication...
l  Les écoles de commerce, notamment celles à 

vocation internationale, accueillent pour 5 ans 

des L solides en langues et en maths.

 Prépas
6 % des bacheliers L s’inscrivent en prépa en 

vue, principalement, de réussir le concours d’en-

trée dans une école normale supérieure (ENS), 

après 2 ou 3 ans. Accès sur dossier scolaire.

> Les prépas littéraires
Les bacheliers L s’inscrivent majoritairement 

dans ces classes. Ils ont le choix entre plu-

sieurs voies.
l  Les prépas ENS lettres s’adressent aux pas-

sionnés de littérature, de philo, de langue, d’his-

toire… désireux de les enseigner. Elles mènent 

aux ENS (Ulm, Lyon LSH, Cachan), mais aussi 

aux écoles de commerce via l’option lettres et 

sciences humaines des concours, et à l’École 

des chartes via un concours sans latin ouvert à 

l’issue de la 2e année de prépa lettres.
l  Les prépas ENS lettres et sciences sociales 

s’adressent aux mordus de sciences économiques 

et sociales. Les L bons en maths peuvent tenter leur 

chance, mais les S et ES sont majoritaires. Objectif : 

entrer dans une ENS (Cachan, Lyon, Ulm) ou à 

l’Ensae.
l  Les prépas Chartes s’adressent aux latinistes 

de haut niveau qui veulent devenir conserva-

teurs ou archivistes-paléographes. L’École des 

chartes ouvre 16 places par an.
l  Les prépas Saint-Cyr lettres concernent les lit-

téraires qui visent une carrière d’officier dans 

l’armée.

À noter : à l’issue des prépas littéraires, il est 

possible de se présenter à l’entrée des instituts 

d’études politiques et de passer les concours 

des écoles de journalisme.
l  Les prépas artistiques s’adressent aux L qui 

ont, de préférence, suivi l’option arts plasti-

ques. Le concours design, qui propose 8 places 

par an, ouvre l’accès à l’ENS Cachan.

> Les prépas économiques
Les bacheliers L sont rares à s’y inscrire. Ceux 

qui ont le profil maths peuvent opter pour l’op-

tion économique des prépas économiques et 

commerciales. Ces classes mènent aux écoles 

supérieures de commerce, avec des chances 

d’entrée plus nombreuses que via l’option let-

tres et sciences humaines des concours post-

prépas ENS lettres. Les bacheliers L peuvent 

aussi tenter les prépas économiques Cachan. 

Seule l’option droit, économie et gestion du 

concours est adaptée à leur profil. n
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